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A NOS LECTEURS.

Lur Fio+Ano sera un journal
ml-sriex, i-badin. Il nie

s'occupera pas de poli tique,
se contentanît d'amuser autant
qIle possible, SOS lecteure qui
ne manqueront pas d'être nom-
])roux.

Notre journal paraîtra le
samedi et se vendra dans tous
les dépoLS dle journaux, à rai-
son (1'un1 cen Lin le numéro.

On, peut S'abonner pour- six

mois ou pour un au.
Toute personne qui paiera

six mois ou un ail d'abonne-
ment d'avance, recevra les li-
vraisons parues du1 romnan Ca-
niadien l'Assassin.

Nous adressons lk présent
numéro à un cert-ain nomibre
de personnes que nous croyons
disposées à nous encourager.
Nous continuerons l'envoi de
notre journal à celles qui nous
aurons fait parvenir 25 ets 01u
50 ets, exi timbres poste ou en
argenit, en paiemen t de six
mois out d'un an d'abonne-
Ment.

Toute communication doït
être adressée au rédlacteu.r-pro-
prié taire du RFgaro.

UNE LETTRE TAPÉE,

La lettre suivante a été
adressée à une jeune fille qui
travaille dans une fabrique de
chaussures, dle cette ville, par
soni amoureux.
Ma chair tite poul,

G-e mais la Min a la plum
poure te fére açavoire de' met
nouvel com, go tavès di que
-e férês la, dergmier foi que
ge té vu oh jaredin Vigé la

ousqni yavès de la music et
quonl se promnenet soui leS abre
bra desous bra deçu a tra verre
b)ir du mond et que tu disets
que tu mémet bin gros et que
1-noy je te repondait en prais-
sant ton tit bra su mon tit
queur qui ce débatès bin fora
fors que je témès et can sorten
dut jaredin. Vigé ge té aubracés
su lebèque et que tu crégais
que le polissemnane nou zavès
vu. Mes non mna chair tite
poul que perçone nou za vu
et que -ge té aubracé ancor
chou vous ont lais dlenses por-
tent, et que tavès trouver sa
trop souvan. Gespaireb1in que
Lu repoudrera ah rai precentes
eh que tii me dirat que ii
mêmes bini gro coin moé je
tômo bin gro mua chaire tite
poulô à moé ton Sel.

JÂiN FRELUC1qT.

Nous donnerons la réponse
die la jeune fille, dans notre
prochain numéro.

Un marchand de la rue
Notre-Dame annonçait l'autre
jour, des clieises pour les feinh-iies
brodées. Voilà une annonce
quni ne mnanquera pas d'avý,oir
sdn effet, oni temps de0 picotte,
comme nous sommes.

LES M1AUVAIS CATHOLIQUES
DU CANADA.

M. Tarte a envoyé 1alettre
suivante à Son Eminence le
cardinal Pietrocassi polir se
plaindre des mauivais 'oc:atho-
liq-Les du Canada. 'Cette. lettre
parle d'elle* ùmimd et n'a pas
besoin de commentaire'...

Carum meum Cardinalem,
Ego metto manun ýat plu-

mam, pro ecrivare tibi simb
catholicos Canadensis, qui non
voulet acceptare i u e pro bo-
num catholicum.et lion voulet
conisiderare me pro papiûm
Canadensis.

Cas torum nost rorum sunt
sine pollibuis et donnet nos
multos troublibus. Non :' ps
sum conduirare eos in droi tim
chexninem, et sum obligatus
cum tuuim cons sntemeum,
excommunicare eos.

Castorum accusant, lue' ha-
bore foniliare in ýaquedùcam
affairamn, cui caribuis ,meis
Charliluis Langoelier, Erneâtus
Pacaud, et multos autribus.ý

Amo faisare argentam: ut
obtiennet .independauoiam,
snb-affairas fianeieras. .

Rabeo semper agirarehéion-
nctomentum in affairibus poli-
tiquis. Sum homo exemplb in
religionem.

llabeo presentare et gar-
dare ini jonrn-ilem. meumin,bo-
num Savary cjuicèuM femm em
Lamy causant x''iltôs seaul-
dalos.

I-abeo iaere fiultos aiitr-
bus ;factis, qui meritet beù~e-
dictioniemi tuain.

Ecrivabo tibi.'de novo '1in
oulsseM;antLs.

Datum iii asilami ixéean,ptt.
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